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L y a une fête dont nous a privé la réforme du calen

drier faite par Pie X. Cette réforme sans doute était 
sage. Elle nous faisait revenir à l’ancien calendrier, 

rendait aux dimanches leur place liturgique et l’honneur qui 
leur était dû, et sous ce rapport il n’y avait qu’à approuver. 
Cependant cette mesure a imposé quelques sacrifices. Des fêtes 
chères à la piété des fidèles ont été supprimées, et parmi elles 
je citerai les fiançailles de la Vierge et l’attente de l’enfante
ment de Marie. Quelques fêtes avaient des buts moins définis 
ou se trouvaient incluses dans d’autres mystères que célèbre 
l’Fglise. Telles sont les fêtes de la pureté de Marie et de sa ma
ternité dont l’une est un reflet de l’Immaculée-Conception, 
l’autre de l’Annonciation. Elles n’avaient pas de raison d’être 
et ouvraient la voie à de nouvelles déviations dans ce sens. Si 
nous ouvrons un ordo, nous voyons que toutes les fêtes de la 
Vierge commémorent non pas une idée abstraite, mais un fait 
réel qui rend en quelque sorte tangible la pensée abstraite. Si 
donc nous voulons honorer telle ou telle vertu de la Vierge, 
cherchons le mystère de sa vie auquel il se rapporte, et, pour 
faire les choses dans l’esprit de l’Eglise, honorons cette vertu 
dans ce mystère. Nous satisferons ainsi à notre pieux désir et 
aux prescriptions ou directions de l’Eglise.

Mais en ces temps troublés, il y a une fête que regrettait la 
piété des fidèles, c ’est celle de la Vierge implorée sous le titre 
de secours des chrétiens. Ce mot est une invocation ajoutée aux 
litanies de Lorette, probablement par saint Pie V après la vic
toire de Lépante. En tout cas, car la qi stion est un peu obs
cure, elle a été reprise par Pie VII, arraché miraculeusement 
aux griffes de l’aigle impérial qui l’avait tenu captif à Sa- 
vone d’abord, puis à Fontainebleau. Par cette fête, le saint 
pape reconnaissait devoir sa délivrance à la madone et lui en

exprimait sa recom 

présentes, cette fête 
moyens de faire pa 
prières et il est à sc 
ses, si instantes, que 

rangée en bataille,
[ par devoir de recon 

beau titre de secoui 
| mes. Elle fut mise e 

rienté de la fureur d 
I joindre aujourd ’hu 
I constituer le péril ]<

| couru. Vierge Marie

Puisque nous pari 
des rapports partie 
offert à Dieu le Pèr 

certain sens elle mér 
Lépicier, prieur-gén 
chure, richement illu 
la Vierge, dans laqu 

comment théologiqu 
prêtre. Cette exprès 
qu'il est très réel, ma 
le serait moins.

Le diable, qui est 
| PM manqué de glisse: 

ouverte. Il i:a agr 
ornants de la nouveat 
«qui n’est qu’un éci 
pe forme tangible à 
donc vu, timidement 

8e8 de la Vierge dans


